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Pavel Kostomarov et Antoine Cattin filment la vie russe A fleur de
peau

Description

Pavel Kostomarov et Antoine Cattin viennent de boucler leur troisiA'me film documentaire,
tournA© en Russie. Ensemble, ils ont dAGjA rA©alisA© un court-mA®Gtrage, Le Transformateur
(2003), et un moyen-mA®Gtrage, Vivre en paix (2004). Avec La MA're, sorti en septembre en
Russie, ils rA©unissent 80 minutes du destin da??une babouchka aux prises avec les
difficultA©s de la Russie contemporaine. Ce film est prA©sentA© en premiAre occidentale au
Festival de Leipzig du 29 octobre au 4 novembre 2007. Il a remportA© au festival
A«KinoshockA» A Anapa (Russie) le prix du Meilleur film de la catA©gorie A«cinA®©ma sans
pelliculeA» et le prix de la critique. Le mois suivant, il raflait encore trois rA©compenses, dont
le Grand Prix, lors du Festival du Film Documentaire da??Ekaterinbourg. Coup de projecteur et
interview.

Quatre ans aprA's son premier sA©jour da??AGtudes A Saint-

PACtersbourg, en 1998, le Suisse Antoine Cattin sd??aventure A

Lenfilm [1], oAt il est acceptA© comme observateur sur le plateau du

rA©alisateur AlexeA™ Guerman. LA, il retrouve un ami opACrateur

russe, Pavel Kostomarov, qui travaille pour le rA©alisateur SergueA

Loznitsa. Antoine obtient de les accompagner sur des tournages dans

la Russie profonde. Le Transformateur, qui met en scA'ne un nouveau

type da??antihA©ros russe a??1a??individu qui parle A«matA» en toute

circonstance  [2]a?? est nA© de ces expACriences

cinA@matographiques apprises A«sur le tasA», des voyages A travers

la campagne russe, des discussions entre Pavel et Antoine, de la

volontA© de sa??essayer au montage. Vivre en paix, tout en gardant la problA©matique du A«matA»,
scA©narise da??autres aspects de la Russie contemporaine, comme ce kolkhoze qui emploie
temporairement deux rA©fugiA©s tchA©tchAnes. Le kolkhoze renferme A la fois des conditions de
vie misAG©rables, les prA©jugA©s nationalistes de certains et les propres faiblesses de chacun [3].
Antoine Cattin indique qua??en remportant le Grand Prix A Ekaterinbourg, en 2004, ce film a
provoquA®© la dA©mission du prA©sident du festival, scandalisA© par un film trahissant la langue de
Pouchkine... A«Avec votre film vous avez dAGJA rACussi A faire tomber un prA©sident!A» aurait
plaisantA© une journaliste. Quant au tout rA©cent film La MAre, il raconte les travaux de Sisyphe
da??une femme russe, fuyant un mari violent, et qui se bat pour nourrir et A©duquer ses neuf enfants.

Comment avez-vous rencontrA®© Lioubov, 1a??hA©roA ne de La MAre?

Antoine Cattin : Elle et sa famille habitaient le mA2me kolkhoze que les TchA©tchA nes fiimA®©s dans
notre prA©cA©dent film, dans la rA©gion de Novgorod. Da??un cAtA© il y avait les rA©fugiA©s
tchA©tchA 'nes qui vivaient da??une vie monacale, thA'me lancinant de Vivre en paix, et de l1a??autre,
guelques maisons plus loin, il na??y avait que des femmes et des enfants. Quand nous na??en
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pouvions plus des hommes, nous allions nous ressourcer chez la??accueillante et gA©nAGreuse
Lioubov, qui est devenue peu A peu avec sa famille le sujet da??un nouveau scA©nario. Pendant
trois ans, nous avons passA© A©normA©ment de temps ensemble. Aujourda??hui, le kolkhoze oAl
travaillait Lioubov est fermA®©. Nous savons qua??elle a retrouvA© du travail dans une autre ferme
collectiviste, A environ 50 kilomA“tres.

Techniguement, comment se dA©roulent la prA©paration de vos films, 1a??enregistrement des
images, le montage?

Ca??est un processus parallA’le: on filme, on revient sur l1a??ordinateur pour le montage, on filme A
nouveau... La durA©e du tournage est variable. Le Transformateur a AOtA© tournA© en cinquante
minutes. Vivre en paix a nA©cessitA© environ un an et demi de travail, pour moitiA© tournage, pour
autre moitiA© montage. Pour ces deux documentaires, nous avons utilisSA© une seule camA®©ra
portable et ca??est Pavel Kostomarov qui a filmA®© quasiment tout, car ca??est Iui la??opACrateur
professionnel. Ensuite, il y a toujours un travail de montage A©norme. Cependant, nous signons
toujours de nos deux noms, quel que soit le type de travail que chacun fournit.

La MAre semble marquer une A®©volution esthAGtique et technique par rapport A vos
prA©cACdents filmsa?|

Oui, ca??est un long-mA®Gtrage et nous avons utilisA© pour la premiAre fois deux camA®©ras. Moi-
mA2me, ja??ai filmA®© plus de la moitiA©. Nous avons rA@uni cent-quatre-vingt heures de matACriel
en trois ans, et conservA© quatre-vingt minutes au final, ce qui reprA©sente moins de 2%! Ca??ACtait
beaucoup trop long, on a fini complAtement A©puisA©s! Du point de vue de la??image,
la??esthAGtique de Vivre en paix est plus aboutie que celle de La MA're. Mais ca??est aussi un film
plus distant, avec des plans plus larges, une composition plus stricte que La MA're oAl les gens sont
montrA©s de tout prA’s, dans des scAnes da??intAGrieur qui, elles-mA2mes, ne rA@vA-lent pas autre
chose que la vie A fleur de peaua?!

Lioubov avec son amour dA©bordant, malgrA© une vie extrA2mement rude, fait penser A
PA®lagie Vlassova, de Gorki [4], et aussi un peu A toutes les femmes russesa?!

Avant La MA're, nous avions fait un projet de 26 minutes pour rA©pondre A la demande da??une
association russe pour les droits de la femme, financA©e par la fondation Soros. Le thA'me ACtait la
problA@matique du A«genderA» (genre hommea??femme). Ce projet sa??intitulait ironiquement A«ll y
a aussi des femmes dans les villages russesA», titre da??un long poA'me de Nekrassov chantant la
vertu des femmes russes qui attendent leurs hommes hA©roA ques au foyer. Dans cette lancA©e,
nous avons participA© A un programme de dA©veloppement du film documentaire, Discovery
Campus, dirigA© par Claas Danielsen [5]: nous avons AGtA© sA®lectionnA©s pour reprA©senter la
Russie parmi une quinzaine de pays europA©ens. Si La MAre touche au systA'me patriarcal en
vigueur en Russie, je pense que ce na??est pas le message premier de notre film. Au premier plan, il
sa??agit surtout da??une superwoman qui se bat pour ses enfants. Ca??est ASa qui a sA©duit les
Russes.

Vous rA©alisez vos films en artistes plutA’t qua??en documentaristes, en grande partie selon
une approche A«vertovienneA» [6] du cinA©@ma.

La vie suggAre assez da??histoires et de situations sans qua??on doive en rajouter. Nous ne savions
pas, par exemple, qua??Alessia, la fille de Lioubov, allait se marier, tomber enceinte et accoucher.
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Face A la??improviste, nous avons la souplesse et la libertA©, contrairement aux rA‘gles de la
production tAGIACvisA©e. Notre seul investissement est le temps et le travail. Nous avons un
matA®riel IA©ger, nous na??attendons pas forcA©ment l1a??argent pour tourner et, A deux, Pavel et
moi, nous nous intA©grons facilement dans des environnements AGtrangers.

Dans La MA're, il y a plusieurs scA nes crues: par exemple, une mA're fait fumer une cigarette
A son enfant de trois ou quatre ansa?,

Nous ne souhaitons pas verser dans le catastrophisme social, mA2me si nous avons clairement une
fibre plutAt sociale, tout comme nous ne cherchons pas A faire des actions politiques. Nous avons
rencontrA© des personnes et des situations par hasard. Nous na??avons pas A«reA8u missionA» de
dA®©noncer; en revanche, nous avons la curiositA®©, la soif de voir ce qui se passe autour de nous et
de le transmettre. Da??ailleurs, aprA’s les projections A Anapa et Ekaterinbourg, ma conclusion est
que les Russes ont perA§u La MAre comme un film trA’s positif, contrairement A Vivre en paix, qui
avait AOtA© lu comme une A«TchernioukhaA» [7], une sorte de pamphlet dA©valorisant, soulignant
les aspects nA©gatifs du pays, donc fait dans un esprit occidental. La grande majoritA© des
spectateurs voit dans La MA're un film da??espoir et ca??est cela qui le rendra peut-Adtre accessible
en Occident. Pour Ia??instant, certaines chaA®nes ont prA©achetA®© le film, comme Arte, mais aussi
une chaA®ne canadienne et une chaA®ne finlandaise. La TAG©IAGvision suisse romande,
coproductrice, passera A©galement le film.

Vous avez filmA®© des scA'nes de bagarre imprA®©visibles entre hommes, un suicide manquA®,
et une fois Lioubov vous dit da??arrA%ter la camA®©ra par crainte des A«flicsA». Na??est-ce
pas dangereux pour vous?

En tant que gens de la??extA©rieur, nous sommes relativement mal perAS8us A la campagne.
Lorsque nous filmions Vivre en paix, une femme vA©tA®rinaire est venue nous demander des papiers
de Moscou certifiant que nous na??AGtions pas maladesa?! alors que cd??est nous qui devions
craindre da??attraper une maladie! Sur le tournage de La MA're, on sd??en est bien sortis. La famille
de Lioubov nous avait accueillis et, malgrA© la mA®©fiance des autres, nous AGtions tolA©rA©s. Dans
le cadre de la scA'ne de la bagarre, Mourzik, le fils de Lioubov, nous avait prA@sentA©s auparavant
A ses copains de beuverie, sinon il aurait AOtA© impossible de filmer. Ja??ai eu vraiment peur A un
seul moment: lors de la fermeture du kolkhoze. Ja??AGtais seul, Pavel A®tait rentrA© A
PAGtersbourg. Des grosses Mercedes noires ont dA©boulA© et des miliciens en sont sortis avec des
mitraillettes, le doigt sur la gA¢chette. Finalement, Aga sa??est passA© comme toujours, sans
contestation de la part des habitants. Moi, ja??avais 1a??interdiction de filmer. Ja??ai quand mA2me
filmA© A distance, avec le tAG©IA©obijectif, sur trA©pied. Tout cela na??apparaA®t pas dans le film.

Comment expliquez-vous le succA’s de vos films dans les festivals russes?

En ce qui concerne les autoritA©s et les mA©dias russes, tout va plutA't mal, la censure empire, on
assiste A des scAnes relevant totalement du registre soviAGtique. Cela dit, dans un cadre bien
prAG©cis, il rA"gne une libertA© parmi les intellectuels. Pourquoi nos documentaires sont-ils tolA©rA©s
sans problA'me et remportent-ils mA2me des prix dans les festivals russes? Parce que ca??est
insignifiant du point de vue de la??impact sur le public. Les mA2mes personnes qui nous octroient des
prix ou dAGlivrent de bonnes critiques savent que nos films ne passeront probablement jamais A la
tA©IAGvision russe. Une journaliste de Koultoura, chaA®ne comparable A Arte, nous a dit que la
programmation est soumise A des quotas bien particuliers: il faut montrer des hA©ros positifs, le sport
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prend une grande place (Poutine est un grand sportif et on approche de 1a??A©poque des JO en
Russie). De plus, le langage A«matA» parlA© par nos personnages devrait A2tre censurA®.
Paradoxalement, la tAGIAGvision russe atteint actuellement un niveau de bassesse inimaginable: les
films criminels (mettant en scA'ne mafias, violences, tortures, etc.) saturent complA“tement le petit
Ac©cran. Je pense que ca??est pour lobotomiser le spectateur, provoquer chez lui un sentiment
da??impuissance et A’ter toute vellACItA© de contestationa?!

Des projets?

DorA©navant, nous irons moins au hasard, nos fiims partiront da??un acte, A partir duquel nous
construirons et poursuivrons un travail da??observation. Et je tiens A terminer un documentaire
commencA®© il y a six ans dA©jA : un film sur un film, montrant la vie des gens sur un tournage du
rA©alisateur AlexeA” Guermann.

* Jean-Christophe EMMENEGGER est journaliste indA©pendant, il publie dans le Gagarine Times de
GenA've, et la revue suisse de cinA©ma Hors-Champ.

www.revue-hors-champ.com

www.gagarine.ch

Photo : La MA're — Liouba, la mAre — source : Les Films Hors champ 2007

[1] Le deuxiA me plus grand studio da??URSS aprA’s Mosfilm.

[2] Le A«matA» est un langage dont le vocabulaire est de type gA©nital, comparable au A«nique ta
mA reA» des rappeurs. Pour la biensA©ance, il ne sa??utilise qua??en cas da??extrA2me A©motion
ou entre hommes de mauvaise compagnie. Les rA@alisateurs ont montrA© que ca??est aussi le seul
langage que possA“dent certains citoyens russes.

[3] A«Un scA©nario sa??est formA®© peu A peu avec 1a??idA©e de prendre le contre-pied du discours
officiel et des mA©dias russes, de montrer que tous les TchA©tchA nes ne sont pas des bandits A»,
indique en substance Antoine Cattin, interviewA®© par Yves-AndrA© DonzA®© dans Le Quotidien
Jurassien , nA°21, 26 janvier, 2005.

[4] PA©lagie Vlassova est 1a??hA©roA ne du roman de Maxime Gorki, La MA're, rA©digA®© en exil et
publiA© da??abord en anglais en 1906. Da??abord hostile au militantisme communiste de son fils,
PAClagie se range peu A peu de son cAtA© et reprend mA2me son action rA©volutionnaire aprA’s
sa mort.

[5] Claas Danielsen est aussi le directeur du Festival du film documentaire de Leipzig.

[6] Dziga Vertov (1896-1954) de son vrai nom Denis ArkadiA©vitch Kaufman, cinA©aste soviACtique
da??avant-garde, se revendiquant du mouvement futuriste. Il visait la crA©ation d’'un nouveau langage
cinA©matographique, autonome, dA©gagA®© de la littAGrature comme du thA©Adtre (cinA©ma
dramatique et scA©narios-histoires relevant de la bourgeoisie). En sa??inspirant de la vie quotidienne,
son travail est fondA© sur le montage des images et du son, les effets issus du mouvement et du
rythme... Le vrai rA@alisme est illusionniste, car la vA©ritA© objective, brute ne saurait A2tre perAgue
par 1a??A?il humain imparfait.

[7] De A«tchiornyA», A«noirA» en russe.

La MA"re, 80 min, 2007.

Production et distribution: Les Films Hors-Champs films@hors-champ.ch

Coproduction: Discovery Campus a?? Allemagne, Les Films d’Ici &?? France, Parallax Pictures a??
Russie, TSR &4?7? Suisse.
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